
   Festival scout sur notre paroisse

C
omme le dit Saint-Paul, si le Christ n’est pas ressuscité, alors vaine serait notre foi 

et nous serions les plus à plaindre, malheureux et pauvres de cette terre.

E
n effet, la foi en Dieu exige inévitablement l’expérience de Jésus ressuscité, qui 

nous rejoint sur nos chemins, qu’ils soient bordés, sinueux ou rocailleux. Comme 

autrefois avec ses disciples sur le chemin de ce petit village d’Emmaüs, IL est là et 

nous invite à oser croire, à prendre le risque de croire malgré tout, que nous sommes 

aimés.

C
roire, car après la nuit vient toujours le jour. En effet la nuit est le signe indéniable que se lèvera un jour 

Nouveau, un autre jour qu’hier. La lumière après les ténèbres, le pardon après l’offense, la guérison après la 

maladie et la vie après la mort qui nous tient tous prisonniers.

D
’où vient donc cette propension au découragement, au désespoir et cette lassitude qui nous gagne, malgré 

ce cycle qui caractérise la vie et auquel nous assistons ! Rien n’est fini, impossible, ou perdu. Tenez ! Voici que 

la peur est vaincue chez les apôtres. Le courage de témoigner revient avec son cortège de miracles, de conver-

sions et d’engagements. Le péché est reconnu et le pardon annoncé est accueilli. La joie devient contagieuse et 

nombreux sont ceux qui frappent encore aujourd’hui aux portes, désireux de connaître ce Jésus des évangiles. 

Nous en sommes encore témoins ! Quel est ce Dieu qui aime tant l’homme ? Qui donc est Dieu pour nous aimer 

ainsi ? N’est-ce pas Celui qui vient renouveler le coeur de l’homme et ressusciter en Lui la vie ? !

Père Jean-Jacques Adogony

  Prières du Pape François

Avril : Pour l’utilisation des nouvelles technologies.

Prions pour que l’utilisation des nouvelles technologies ne remplace pas les relations humaines, 

mais respecte la dignité des personnes et aide à affronter les crises de notre temps.

Mai : Pour les conditions de travail.

Prions pour que le travail permette à chacun de s’épanouir, aux familles de vivre dans la dignité 

et à la société de devenir plus humaine.

Juin : Pour grandir dans la compassion à l’égard du monde.

Prions pour que chacun d’entre nous trouve la consolation dans une relation personnelle avec 

Jésus et apprenne de son Coeur la compassion à l’égard du monde.

DISTINGUONS «ESPOIR et ESPÉRANCE» [texte 3/4]

COMMENT DÉFINIR L’ESPÉRANCE CHRÉTIENNE ?

Le symbole traditionnel de l’Espérance Chrétienne aux premiers siècles était une ANCRE, qui permet au 

bateau de ne pas aller à la dérive et le maintient «ancré» au gré des ondes de l’eau. Dans la lettre aux Hébreux 

(chap 6,19), ce symbole est cité :

«En l’espérance nous avons comme une ancre de notre âme, sûre et solide».

Notre espérance nous amarre, nous relie au rocher qui est le Dieu de Jésus-Christ, un LIEN solide et sûr.

Encore faut-il qu’il y ait, de notre part, une démarche personnelle, intérieure, qui consiste à être convaincu 

que cette réalité à laquelle on croit est bien la réalité solide à laquelle on s’accroche.

La Foi participe forcément à cette démarche puisqu’avoir Foi en Dieu, c’est être sûr de Lui, c’est compter 

sur Lui avec fermeté. Ce don que l’on reçoit, qui s’est infusé dans notre âme, cette vertu surnaturelle, ce pou-

voir, nous donne la capacité de croire à des mystères qui dépassent notre entendement.

En persévérant dans le désir de comprendre davantage les Écritures, nous parviendrons à ce que cela nous 

devienne de plus en plus concret.

«Cherchez», a dit Jésus-Christ, «et vous trouverez. Frappez et l’on vous ouvrira... !» Luc 11,5-13

[Troisième extrait de la conférence de F. Troadec sur l’Espérance 11 avril 2019]

Photo de la page 1 : vitrail attribué à Jacques Gruber, Eglise Saint-Symphorien, Azay-le-Rideau: passion du Christ et sa résurrection au matin de Pâques.

En bas, les instruments de la crucifixion. Jésus, couronné d’épines, porte sa croix. Sur le chemin, Sainte Véronique et le voile acheiropoïète. En haut, le Christ, 

premier né d’entre les morts, encore dans l’attitude où il a été enseveli, jaillit du tombeau. [texte et photo JC JOUHET]

Témoignage de l’accompagnateur d’un catéchumène

Répondre à un appel, avancer, mais dans quelle direction ? Nos chers catéchumènes se présentent à 

la communauté habités d’une graine de Foi brûlantel qui leur ouvre des abîmes de questions. Nous 

nous devons de les aider à creuser ce qui les met en mouvement, à marcher à leurs côtés pendant 

le temps de leur cheminement vers l’illumination que sera leur baptême dans la nuit de la lumière 

de Pâques. La belle mission à laquelle est appelé l’accompagnateur consiste à veiller, à se mettre 

à l’écoute du bouleversement intérieur que vivent les catéchumènes. Il nous faut aussi les aider à 

prendre conscience de la possibilité qui leur est offerte de partager leur joie avec une belle com-

munauté, accueillante et vivante, au travers des différents services et des eucharisties dominicales. 

Donnons leur envie, en ce temps qui est aussi fondamentalement pour eux un temps d’initiation à la 

vie chrétienne, de suivre le Christ en communion avec leurs frères et soeurs dans la Foi.

Vincent

Les pionniers et caravelles du groupe Scouts et 

Guides de France de notre paroisse vous invitent le 

14 juin à un événement exceptionnel : le festival Terre 

du scout ! Il se déroulera au château de la Champion-

nière, à Veigné.

Dès 14h, venez vous promener au marché gour-

mand réunissant des producteurs, des artistes et 

des artisans locaux. Vous pourrez partager un goû-

ter dans une ambiance musicale et participer à des 

jeux scouts, tout au long de l’après-midi. L’entrée est 

gratuite et ouverte à tous. Le soir, venez déguster un 

couscous géant en famille ou entre amis en profitant 

d’un concert dansant. 

Réservez votre place dès à présent : 

https://urlr.me/JGNKu6 Les gains récoltés per-

mettront de financer notre camp d’été et notre dé-

part au Jamborée !

N’hésitez pas à partager cette invitation autour 

de vous. Ce festival 

se veut convivial et 

familial pour réunir 

largement et faire 

vivre le territoire !

En cette jour-

née, unissons-nous 

dans la joie et 

l’amour. Que cet 

événement soit une 

occasion de renfor-

cer nos liens et de 

célébrer notre foi. 

Préparons-nous à 

vivre une journée 

inoubliable à la 

rencontre de notre communauté ! 🎶

Contact : piok.stbrice@gmail.com 

07 82 03 86 06 / 06 58 12 54 16 

Sainte Constance

Constance est née au début du IVème siècle à Rome. En 335, elle se marie avec son cousin Fla-

vius. Puissante, elle continue à exercer le pouvoir seule, lorsque son mari meurt. Malheureu-

sement, elle tombe gravement malade. Non baptisée mais élevée par des parents chrétiens, 

son père est Constantin Ier, sainte Constance se rend alors sur les tombes de sainte Agnès 

de Rome et de sainte Émérance afin d’y être guérie. Elle s’endort sur la tombe d’Agnès et 

s’entend dire dans son sommeil : «Croyez en Jésus-Christ et vous serez guérie». Elle se réveille 

miraculeusement sauvée. Elle se convertit aussitôt et se fait baptiser en prenant la résolution 

de consacrer le reste de sa vie au Seigneur et fait voeu de chasteté. Or, vers 349 Constantius 

Gallus demande la main de Constance. La future sainte demande à son père de le faire pa-

tienter et de l’envoyer à la guerre, ne l’assurant de sa victoire que s’il se convertit. Pendant 

son absence, Constance convertit les 2 filles de Constantius, Attica et Artémie. Elles vécurent 

toutes les trois comme des vierges consacrées. Sainte Constance fit construire ensuite la ba-

silique Sant’Agnese fuori le Mura à Rome. De son côté, Constantius Gallus se convertit au 

christianisme après sa miraculeuse victoire.
[I. Cornuet
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